
2 | Le Télégramme Mercredi 19 juin 2024

 

Lannion

Élus de Lannion, anciens combattants, sous-préfète, représentants de la gendarme-
rie et de la police se sont réunis le mardi 18 juin au monument aux morts pour com-
mémorer l’appel du général de Gaulle lancé depuis Londres sur les ondes de la BBC.
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T Il y a 84 ans, le 18 juin 1940, à 
18 h, le général de Gaulle lançait son 
célèbre appel à la résistance sur les 
ondes de la BBC, à Londres. Une 
cérémonie rappelant ce moment 
historique s’est tenue mardi, devant 
le monument aux morts, à Lannion, 
en présence d’élus de la ville, 
d’anciens combattants, de repré-
sentants de la gendarmerie, de la 
police et de la sous-préfète, Pauline 
Dubus.

Le maire de Lannion, Paul Le Bihan, a 
lu le discours prononcé par Charles 
de Gaulle, et Pauline Dubus a lu une 
déclaration de la secrétaire d’État 
aux Anciens combattants auprès 
du ministre de la Défense, Patricia 
Mirallès : « Un Français parle aux 
Français. Un discours ciselé, 400 
mots à peine, quelques brèves 
minutes qui permettent de poser 
les bases d’un relèvement et d’exor-
ciser la compromission. »

L’appel du 18-juin célébré 
au Monument aux morts

Méline Léon

Hervé Le Serre, vous êtes président 
de l’Adot 22, association qui orga-
nise le Tour de Bretagne cycliste des 
greffés. Parlez-nous de ce projet.
L’Adot 22, l’Association pour le don 
d’organes et de tissus humains des 
Côtes-d’Armor, fait partie du collec-
tif Amigo. Elle existe depuis 1969. 
Je l’ai intégrée il y a vingt-deux ans à 
la suite d’une greffe d’os. C’est diffé-
rent d’une greffe d’organes qui est 
vitale : là, il s’agit d’une réparation. 
Le but est de sensibiliser aux dons 
en incitant à réfléchir à ce sujet. Les 
gens ne prennent pas l’habitude de 
penser à ce qu’ils veulent faire de 
leurs organes et quand ça arrive, 
l’entourage est démuni. Sur le prin-
cipe, on est tous donneurs par 
défaut sauf si on a dit non. Si l’on ne 
communique pas, les proches ne 
savent pas quelle décision prendre.

Quel est le parcours du tour des 
greffés dans le Trégor ?
Vingt cyclistes greffés, ou des pro-
ches, sont partis le lundi 17 juin de 
Brest pour rejoindre l’hôpital de 
Morlaix. C’est une centaine de kilo-

mètres parcourus chaque jour. Ce 
mardi, ils déjeunaient à l’hôpital de 
Lannion avant de continuer leur 
route sur la Côte de Granit Rose, en 
passant par les endroits où l’on a 
implanté des lieux de mémoire 
(Pleumeur-Bodou, Tréguier, Trégas-
tel).

Quel est le projet de l’arbre de vie à 
Saint-Quay-Perros ?
Il s’agit de créer des lieux de 
mémoire avec les municipalités 
engagées dans la greffe. Ce parte-
nariat est symbolisé par la planta-
tion d’un arbre de vie. Planter un 
arbre fait écho au don à une per-
sonne. Plus l’arbre vit longtemps, 
plus le message est fort. À Saint-
Quay-Perros, commune impliquée 
du Trégor, la plantation aura lieu le 
samedi 22 juin, journée nationale 

du don.

Qu’en est-il des délais d’attente ?
Les délais d’attentes sont à peu près 
identiques partout, sans doute un 
peu moins en Bretagne car les Bre-
tons sont plus déterminés à donner 
leurs organes, plus généreux et soli-
daires. En 2023, en France, le taux 
de refus de dons s’élève à 36 % con-
tre 26 % en Bretagne. Il y a des asso-
ciations très impliquées dans la 
région et le rôle des médias est 
important pour la visibilité de cette 
cause. Il faudrait déployer en France 
une véritable culture du don, 
comme pour le don du sang : tout le 
monde a conscience de ce que c’est 
(même si tout le monde ne donne 
pas). Les gens ignorent qu’en réa-
lité, seul un décès sur 150 permet 
d’envisager un don d’organes.

Le Tour cycliste des greffés 
passe par le Trégor
Le Tour de Bretagne 
cycliste des greffés est 
pass" par Lannion, ce 
mardi. Avant la 
plantation d’un arbre 
de vie à Saint-Quay-
Perros le samedi 
22 juin, Hervé Le Serre 
présente l’association 
organisatrice.

Hervé Le Serre, président de l’association l’Adot 22, portant le ruban vert symbole du 
don.

Tayko
Un an et demi
Ce border croisé 
griffon a déjà 
vécu trois 
abandons au 
cours de sa 
petite vie. 

« Speed », Tayko est un chien 
proche de l’humain, il a besoin de 
se dépenser. Il ne détruit pas et 
aura besoin de confort. Tayko 
aime donc énormément l’humain 
mais le contact avec les chats ou 
autres congénères reste 
compliqué pour lui.

Qui veut les adopter ?
Cékoi
Un an et demi
Cette croisée 
berger 
portugais ne fait 
pas moins de 
40 kg. Trouvée 
en divagation à 

Landerneau, personne ne l’a 
jamais réclamée. Très proche des 
humains, elle a cependant du mal 
avec les autres chiens. Surtout 
quand ils ont un fort caractère. 
Un gros travail de socialisation 
sera à prévoir à ce niveau-là. Elle 
est joueuse, câline et intelligente.

Jarod
9 ans
American staff, 
pris en charge 
par la fourrière 
de Brest et arrivé 
au refuge parce 

que personne ne le réclamait. Il 
est câlin, calme, gourmand et 
adore faire des siestes au soleil.

Le refuge SPA du Leydour est situé à Pommerit-Jaudy, en La Roche-Jaudy. Tél. 02 96 95 02 06 ; mail : 
spacotesdarmor@gmail.com. Sur Facebook, SPA des Côtes-d’Armor - La Roche-Jaudy ; sur Instagram, spa.cotes.darmor

T « Pour que la France joue tout 
son rôle dans l’affirmation et l’éta-
blissement de la justice et du droit 
en Israël-Palestine, seuls garants 
du retour de la paix », l’antenne tré-
goroise de l’association France 
Palestine solidarité appelle à mani-
fester, samedi 22 juin, place des 
Droits de l’homme, à Lannion. Pour 
l’AFPS, « l’annonce d’une pause 
quotidienne dans les actions mili-
taires d’Israël ne doit tromper per-
sonne : il n’est toujours pas 
question pour Netanyahu de met-
tre un terme au martyre de la popu-
lation gazaouie ».
En France, la dissolution de 
l’Assemblée « fait passer les souf-
frances du peuple palestinien au 

second plan (…). Il ne se passe pas 
un jour sans que ne soient évoqués 
le supposé antisémitisme d’une 
partie de la gauche et son présumé 
soutien au Hamas… Accusations 
ignominieuses formulées et res-
sassées comme une évidence 
qu’aucun fait ne vient jamais 
étayer (…). L’AFPS Trégor réaffirme 
que son combat ne s’accommode 
pas et ne s’accommodera jamais 
de quelque forme de racisme, 
d’ostracisme ou de discrimination 
que ce soit ».

Pratique
Rendez-vous samedi 22 juin, 11 h, par-
vis des Droits de l’Homme (devant le 
Carré magique), à Lannion.

« L’AFPS Trégor réaffirme que son combat ne s’accommode pas et ne s’accommodera 
jamais de quelque forme de racisme, d’ostracisme ou de discrimination que ce soit », 
explique l’association dans un communiqué publié le 18 juin.

Pour la justice en Palestine, 
une nouvelle manif’ samedi 


